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UNE CRÉATION ORIGINALE 
UN MUSEE EN PLEIN AIR 
par 
le Dr MARCEL BAUDOUIN 
J ·ai imaginé le Musée de plein air 
dans un double but : 
t 0 Offrir, à la disposition du pu­
blic, à toute heure du jour et de la 
nuit, dans un lieu public, constam­
ment ouvert, au milieu d'une agglo­
mération quelconque, les pièces que 
d1ordinaire on enferme dans des bà .. 
timents très coûteux et cache dans 
des vitrines souvent obscures. 
Le principe est donc la suppression 
des constructiom complexes, le Mu-
sée se réduisant à un mur de 3 mHres 
de hauteur, pouvant être, prolongé 
soit en ligne droite, ou coudée, soit 
en spirale, à la manière d'un laby­
rinthe quelconque ... 
Le système, bien entendu, sup­
prime tout gardiennage et toute .mr-
veillance ! . 
C'est un mur qui détient et garde 
les pièces à montrer, mais qu'il est 
impossible d'emporter, à moins d'ef­
fractions violentes, puisqu'elles font 
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·partie intégrante du support adé­
quat au rôle à jouer.
2° Permettre à Lont visiteur. non 
seulement, de rofr les objets, non 
pas dans une vitrine fermée à clé el 
derriè1·e une vitre, mais de les voir 
directement et de les toue/ter de ses 
doigts, de les manipuler ... 
<c Vorn ET ToucHER ». Telle est la 
devise qui doit être écrite en grosses 
lettres au-dessous de l'étiquette,, Mu­
sée de Plein Air ! » A Croix- de- Vie 
\Vend�e). de t920 à t934, j'ai i·éalisé 
ce .des1deratum ( t 1• • 
. lJn . Musée de plein air doit être 
susc.eptible de se rapporter à l'en­
sèmhle des connaissances humaznes 
pour remplir son rôle. 
Je l'ai demandé à Croix-de-Vie ' . . . ,
oit nos « Connaissances » sont clas-
séesà la mode américaine c'est-à-dire 
à l'aide ·de la Classiflcation décimale 
!?t�:'!ationale, dite de Dewey, que
J avais �employée dès t 893 . à Paris, 
lors de ma. création de l'Institut de 
.Biblio,9rapltie qui n'existe plus. 
.· (t) Je n'lli pas besoin d'insister sur la valeur • 
mtel�ectueJle d·uoe t�lle conceptjon. 
t • Au point de vue de la science pure. ce Musée 
renferme des .trésors inestimables en ciment 
moulé. 
En elfet, il contient des moulages de sculptures 
qui existaient sur des rochers, lesquels sont oË­
TRVITS à l'heure présente. Ils sont donc devenus 
des ORIGINAUX. 
2° Au point des recherches de technique pure 
cctt«: façon d'e:cposer les o�jets permet des corn: 
para1sons rl\pldes et racales pour des pièces 
cnormes, non maniables, et très encombrantes. 
3° Enfin, au point de vue pédagogique, c'est 
la leçon de chose o1'donnée. un atlas en nature 
pour chaque science, à la portée non seulement 
des spéci_ alist�s, mais du grand public. qui, 
chaque f01s CJU d passe et repasse devantle Musée, 
es� no� �eul�ment for�é de _voir et de regarder 
(c ests1 �1rfi�1le�e sav�1r ... voir!) mais est entraîné 
par on mstmcbf besom humain à toucher tle ses 
�ains, à p_alper de ses doigts, les objets ainsi mis a sa portee. 
C'est avec ses doigts qu'un préhistorien s'éduque 
en eft'el ; et c'est ce qu'on ne sait pas as11ez ! Il y 
a longtemps que. je l'ai affirmé ! La Préhistoire 
peul être une 1cience pour af1eugles ! J'en ai donné 
la preuve : en quelques jours, j'ai appris la 
préhistoire à on aveugle, à l'aide de mes seuls 
tableaux et pièces. 
Ce système distribue nos connais­
sances en dix groupes d'éléments: 
·I, P!titosopltie ; 2, Religion; 3, Droit 
et Economie; 4, Pltilologie; 5, Scienr.es 
pures ; 6, Sciences appliquées ; 7,
Beau.x-Arls; 8, Littérature; 9, His­
toire; t 0, Généralités.
Pour prouver ce que je voulais 
démontrer, j'ai donc installé, en 
t 0 groupes, 10 expositions diffé­
rentes ...
Le n� � est surtout. représenté parles religions prélûstorzques ; le n° 3
par le folklore ; le n° ·l par un arbre
,9énéalo,qique ; le u-' 5, par les ·subdi­
visions: 57 qui correspond àl'Antlu·o­
pologie et à la Prélzùtoire � 58 à la
Botanique ; 59 à la Zoolo1Jie. -
Les Sciences appliquées sont repré­
sentées par la subdivision 6 l ( Méde· 
cine) ; le n° 7, par des sculptures, 
g�·avures, peintures. etc. préhisto­
riques ; le n° 8 par <les médaillons de
littérateurs ; le n° 9, !'Histoire, par
l'Arhre généalogique et des spécimens 
nombreux de blasons peints (Héral-
dique, 93). 
, 
* 
• • 
.Je ne dirai qu'un mot ici de la 
Géologie. de la Botanique el de la
Zoologie ; j'insisterai davantage sur 
la Préhistoire. 
Les sections de Géologie et de 
Paléontologie sont représentées par
des tableaux en ciment armé, dans 
lesquels sont fixés les échantillons 
rle roc/tes el de f'o.çsiles. 
t 0 Géologie (55): 4 tableaux pour 
la France en général. 4 tableaux pour 
la Vendée. 
2° Paléontologie (56) : 4 tableaux 
pour la France. 4. tableaux pour la
Vendée. 
3° Botanique ( 58) : t 6 tableaux, se 
rapportant aux feuilles, fleurs, 
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Algues marines diverses. à des es­
pèces spéciales ( Pancratium). 
La Zoologie est dans la cour de la 
maison correspondant au Mus�e. 
Elle comprend surtout, comme choses 
locales. ce qui a trait aux Pêches 
maritimes , à l'Omitholo,qie marine el 
fruits, etc .• aux Champignons, à des 
aux animau.r totems anciens. Il 
existe une partie intitulée : expéri­
mentation. Elle est ouverte aussi 
sui· la rue (totem d es Vendéens el 
Chouans). Depuis dix ans . malgré des 
avatars sérieux et graves (envahisse­
ment de la boite par les eaux d'hi­
ver, avec formation de glace, etc.), 
elle est intade eneore et parfn ile­
menl conservée. 
Les très gros Crustacés (Homards, 
Langoustes, etc.) ne sont pas con­
servés nature, comme les Crabes; on 
les a moulés P-n ciment monlranl 
Le Musée de plein air de Castel Maraichin. - Prehistoirr. 
au public et celle section corn prend 
près d'une centaine de tableaux, car 
elle est constamment augmentée. 
J'insiste sur la façon dont je pré­
sente les Oiseau.r, qui ne sont pas 
naturalisés : gros et petits (Cormo­
rans. Courlis. Puffins, Merles. etc.) 
sont momifiés par des injections de 
formol à hautes doses brutales el 
brusquées. puis mis aussitôt sous 
verre dans des cages en ciment vitrées. 
Une Chouette ellraie est en place. 
leurs carapaces. Nos moulages peu­
vent être d'ailleurs peints. 
* 
.. .
La section préhistorique, de beau­
coup la plus importante, comprend 
trois groupes principaux. 
A) Ages de la pierre taillée et polie,
avec les métaux et la Protohistoire. 
Ce groupe se lrouve sur un mur dans 
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une grande rue ; il comprend une 
quarantaine de tableaux avec silex 
taillés, encastrés dans le ciment. 
B) Age de la pierre polie : étude
spéciale de sculpture sur rochers. 
Gràce à ces pièces, qui sont des 
moulages en ciment armé dont les 
contrempreintes ont été prises au 
plâtre sur les rochers dans le monde 
entier, depuis près de 50 ans. on 
possède une collection de l ypes, si 
divers, et si multiples, qu'elle a 
permis de résoudre trois ·problèmes 
d'une importance ahsolum'è.nt pri­
mordiale : 
t 0 Epoque de ces sculptures ( cu­
pules ; pieds humains ; sabots d'ani­
maux; swastikas; croi�, etc., etc.). 
!0 Signification de chacu.ne de ces 
sortes de sculptures (cupules== étoile; 
Pied==divinité ;sabot� patte d'ani­
mal totémique - divinité � swas­
tika� soleil, elc., etc.). Déchillrage 
qui me parait résolu désormais ( t ). 
3° Constitution de la ·religion 
po.ïenne, stello-solaire et totémique, 
·qui, selon moi, a régné sur le monde
·entier depuis le quaternaire et en
particulier l'Acheuléen jusqu'à rap­
parition du christianisme (!).
C) Etude spéciale des peinturès et
gravures des cavernes quaternaires, 
d'après des modelages scien tifique­
ment exécutés et rigoureusement 
�xacts. Je n'ai pu réaliser ce groupe 
<JUe quand j'ai été . en possession, 
d'une PEINTURE SUR CIMENT, suf­
fisamment résistante aux embruns, 
aux gelées et à la sécheresse. Les 
résultats déjà obtenus sont excellents, 
car j'ai des peintures qui n'ont pas 
(t) Congris préhistorique de J<·rance, Session de 
Périgueux, t 934. 
12) Cf. Marcel Baudouin. - Préhistoire par les 
Étoiles, t92S. 
bronché depuis dix ans. Mais, certai­
nement, on trouvera mieux dans 
l'avenir. 
Je reviens sur les tableaux de Pré· 
histoire générale . pour dire qu'il y 
en a de 3 catégories : 
a) Ceux à site.x taillés à l 'état natu­
rel (encaslrage) 
h) Ceux qui correspondent à des
moulages seulement en ciment de 
pièces rare.f\. 
c) Ceu x qui comprennent . de�
ossements d'animaux . quaternaires 
fossilisés, moustériens, aurignaciens 
ou magdaléniens (Bison, Renne, Che­
val, etc.). Ces ossements, après fluo­
silicatage (procédé spécial à la magné­
sie et l'alumine). ont été encastrés 
dans du ciment. Trois d'entr'eux rela-. 
tifs aux grottes de la Cha1·ente. de la 
Dordogne et de la Vienne . sont en 
plein air, de puis déjà dix ans. Pas 
un seul n'a bronché ! 
C'est là un succès extraordinaire 
el certainement impressionnant . qui 
étonne chaque année, tous les visi­
teurs du Musée. Quand j'ai com­
mencé ces essais, il y a t 5 ans, tous 
les spécialistes m'avaient prédit un 
insuccès complet. Je n'ai pas eu un 
seul accroc. Pas un os ne s'est el/rit,. 
* * * 
Je signale encore deux grandes 
originalités : 
t 0 La section de Préhistoire expé­
rimentale; 
2° La section de Totémisme (Folk­
lore et Ethnographie comparée), qui 
comprend un Arboretum totémique 
et un Jardin totémique. · 
Dans la Préhistoire expérimentale 
rentrent surtout : t 0 la fabrication 
des silex taillés. à la manière des 
expérimentateiirs, mais non pas des 
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faussaires; 2° la fabrication artifi­
cielle des sculptures sur rochers 
(cupules, pieds humains, sabots. 
rainm·�s, etc.), œuvre personnelle. 
- Les ·pièces originales sont enchâs­
sées dans des tableaux en ciment. 
Quelques-unes même, très pré­
cieuses, n'ont pu être moulées. Les 
portent les noms de rocher à la roue� 
et de la famille solaire. 
* 
• • 
Je dois en terminant souligner cer­
tains faits, certainement inconnus de 
mes lecteurs. 
Modelage des blocs-statues de Vaux (Oeux-Sèvres). 
moulages de pièces expérimentales 
sont très curieux à la vérité et 
uniques au monde. 
.Je ra�ge dans cette catégorie de 
faits tous les modelages exécutés sur 
décalques, soit grandeur nature 
(Blocs-statues cultuels de Saint-Aubin 
de Baubigné. Deux-S1'vres ; etc.), 
soit réduits (gravures et peintures 
de cavernes quaternaires). 
J'ai même reproduit en ciment en 
entier les groupes n° 1 à n° X de 
l'enceinte sacrée des Vaux, à Saint­
Aubin de Baubigné (D. S.), qui 
1° C'est moi qui le premier ait 
appliqué la technique des moulages 
en plâtre (au lieu de l'estampage) 
aux sculptures sur rochers (premiers 
essais: mission de l'ile d'Yeu, t907). 
Je suis pour ce� œuvres d'art, un 
adversaire résolu des méthodes an­
ciennes (estampage, etc.). 
2° C'est moi qui le premier en 
1907, ait réalisé les premiers mou­
lages en ciment d'objets scienti­
fiques et préhistoriques. 
Jusqu'à cette époque dans nos 
Musées, on ne faisait que des repro-
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ductions en plâtre, qui ne peuvent 
être exposées en plein air. 
3° J'avais proposé dès t920 aux 
autorités parisiennes de créer à Paris 
un Musée de plein air préhistorique ! 
Personne ne voulut entendre parler 
'd'une telle création, qui n'exigeait 
pourtant qu'un seul mur de 50 m. de 
long sur3 m. de hauteur ••. (;e musée 
de mes rêve�, je l'ai créé, chez moi­
même, en Vendée ( 1 ) . 
Aujourd'hui, aprè:; t 5 
forts el de luttes j'ai 
mener,· au point voulu. 
ans d'ef­
réussi à 
nécessaire 
(t) L'ensemble du Musée (bâtiments, murs, sol, 
parc, jardin et arboretum totémiques, etc.) ont 
été clasaés copime sile el monument scientifiques. 
par décret ministériel du tO octobre t93l. 
Dans l'arboretum totémique se trouve la fa­
meu!le :1/ttlue-menhir à cinq médaillons, appelée 
la pierre aux Atlanlidiens. qui a été extraite de 
l'embouchure ancienne de la Vie dans l'Océan. 
en 1933. 
Cetie pièce, seule de son espèce. est le joyan 
du Musée de Vendée ; comme la fameuse meule 
en silex. à cupulette�. de la Vie (station sous­
marine du Ginen), elle est unique au ·monde. 
pour ta démonstration. le rêve pro· 
. ' (�) 
Je lé . :. . . .
Je n�allends plus que le tempr 
pour détruire l'œuvre accomplie ... 
Mais j'espère que mes murs, cou­
verts et blindés de panneaux en ci­
ment de premier choix, dureront 
tout autant que les murs de briques 
sèches de la vieille Chaldée ou de 
Troie ... 
En tout cas, mon œuvre a quinie 
ans ; je dis qu'efü� est adulte déjà el 
j'affirme qu'elle vicra ! 
t2) Le Musée renrerme des collections qui 
n'existent nulle part ailleurs: époque Girienne, 
20.000 silex de la station sous-marine de Sainte­
Gilles; t0.000 de celle de Saint-Martin-de-Bresse: 
8.000 de celle de Sainte-Hilaire de Riz, etc. 
A l'intérieur est centa·alisée la reproduction e11 
plâtre de tous les moulages, qui, à l'extérieur. 
sont en ciment. Cette collection N• 2 est 1111 
double de l'ensemble, nécessaire pourle contrôle 
technique, des pièces exposée11. Elle s rvirait 111 jour ou des détériorations se produiraient. pour 
exécuter de nouveaux moulages, car il y a. en 
outre. une 3• collection. correspondant à l'en­
semble des confrempreintes en pltUre d'origine. 
vieille déjà de cinquante ans. 
